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“un récit troué,
volontairement lacunaire”
Entretien avec Latifa Laâbissi

Quels éléments, réels et / ou fictifs,

ont donné naissance à Histoire par

celui qui la raconte ?

Au départ il y a le désir de construire

une fiction sur la préhistoire. Nous

avons tous des représentations plus

oumoinsimaginairesetplusoumoins

fortes de cette période. C’est sur cet

ensemble de représentations que je

mesuisappuyéepourdémarrercepro-

jet. Même s’ils m’intéressent énor-

mément, jen’aipasenvied’entrerdans

lesdébatspolémiquesrelatifsaudar-

winismeetaucréationnisme–jetiens

vraiment àmeconcentrer sur tout ce

qui formenotreperception de lapré-

histoire. C’est le corps imaginaire, le

corps apotropaïque qui m’intéresse

dansHistoire par celui qui la raconte.

Jen’effectuepasdutoutunerecherche

historique. Je me place franchement

ducôtédelafiction,danslacontinuité

de mes précédents spectacles qui

entremêlaient fiction et autofiction.

Ils’agitd’uneapprochebeaucoupplus

intuitive que scientifique… Dans la

phase de gestation sont aussi entrés

en jeu des films – tels que Les Trois

Âges de Buster Keaton (dont je suis

uneinconditionnelle),ouencore2001,

Odyssée de l’espace de Kubrick – et

des livres, en particulier Questions

d’art paléolithique de Jean-Louis

Schefer. Tous ces éléments me nour-

rissent et peuvent, directement ou

indirectement, influersurlasubstance

du spectacle.

Danssontitremême,Histoireparcelui

qui la raconte affiche un fort désir

denarration.Querecouvreàvosyeux

l’idéedenarrationappliquéeàladanse

contemporaine ?

J’aime beaucoup ce titre, mais il n’est

malheureusement pas demoi… Celui

demonprécédentspectacle,Self-por-

trait camouflage, était emprunté à

Warhol, et celui-ci vient desHistoires

ducinémadeJean-LucGodard.Parrap-

port à l’idée de la narration, j’aime la

manière dont Godard, à partir d’un

montage d’images, déconstruit l’his-

toire du cinéma pour reconstruire la

sienne. Il se livre àunevéritable réap-

propriation du récit. C’est une

démarchequimeplaît etme stimule.

Jemesouviensm’êtreditàunmoment

donné, il y a quelques années, que je

ne voulais pas renoncer au récit.

À l’époque, j’avais l’impression que

cette question du récit était tabou

dans le champ chorégraphique. Dès

mes années de formation, j’ai cultivé

ungrandintérêtpourlerécit,quis’est

notammentconcrétiséparunappren-

tissage passionné de La Danse de la
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sorcièredeMaryWigmanetdesdanses

de Valeska Gert. Aujourd’hui, cette

question du récit (et de la fiction)

occupeuneplaceessentielledansmon

processus créatif, étant entendu que

le récit tel que je le conçois n’est pas

un récit traditionnel, linéaire, mais

plutôtun récit troué, volontairement

lacunaire.

Avez-vous adopté une méthode de

travail particulière sur ce spectacle ?

Non. En fait, je me rends compte que

je n’ai pas deméthode…Cela dit, il est

vrai que j’opère toujours unpeude la

mêmemanière,c’est-à-direenfaisant

de longues improvisations qui sont

filméespourpouvoirêtreensuiteretra-

vaillées.Danslecasd’Histoireparcelui

qui laraconte,ellesduraiententreune

heure et uneheure trente, en suivant

bien évidemment des consignes

précises.

Petite et grande histoire se combi-

naientintimementdansSelf-portrait

camouflage,unsoloaveclequelvous

entriezenconfrontationdirecteavec

le corps social et politique. Cette

dimensionpolitiqueest-elletoujours

présente dans Histoire par celui qui

la raconte ?

Ce qui me préoccupe de façon récur-

rente et prégnante, c’est le statut du

minoritaire. Dans la mesure où cette

préoccupationfaitpartie intrinsèque

demon travail, elle se retrouve forcé-

ment dans Histoire par celui qui la

raconte, même si elle apparaît sans

doute moins visiblement que dans

Self-portraitcamouflage. Jenemesens

jamais très éloignée du corps social

et du corps politique – tous ces corps

étant reliés entre eux…

Vousavezfaitvosdébutsauseuildes

années 1990. Quels sentiments vous

inspire le chemin parcouru ?

Je suis contente d’avoir pu apparte-

nir à la génération qui est apparue à

cemoment-là. Aprèsmonexpérience

auseindelacompagniedeJean-Claude

Gallotta, j’ai eu la chance de pouvoir

travailleravecplusieurschorégraphes

très différents et aussi de partager

de nombreuses expériences de créa-

tion collective, notamment avec le

groupe des Signataires du 20 août.

En renouvelant les enjeux autour de

laquestiondel’auteur,cesexpériences

ontentraînéunbouleversementdans

les rapports de travail, jusque-là très

hiérarchiques.Cettenouvellemanière

d’aborderletravailmecorrespondtel-

lementque j’ai vraiment lesentiment

d’être tombée au bonmoment.

Propos recueillis par Jérôme Provençal

Biographie
Latifa Laâbissi débute la danse

contemporaine en France avant de

poursuivre sa formation au studio

Cunningham à New York.

Depuis1990,elle travaillecommedan-

seuse et chorégraphe. Elle collabore

comme interprète pour Jean-Claude

Gallotta, ThierryBaë,GeorgesAppaix,

Loïc Touzé, Jennifer Lacey et Nadia

Lauro, Boris Charmatz.

Elle crée L’âme et le corps duo et To

Play (1998)encollaborationavecYves-

NoëlGenod,puisPhasmes (2001), ILove

like animals (2002). Elle cosigne Love

(2004) avec Loïc Touzé , initie Habiter

(2005), projet édité sous la formed’ex-

positions, puis elle crée Distraction

(2006) en collaboration avec Isabelle

Launay et Laurent Pichaud, et choré-

graphie lesoloSelf-portraitcamoufla-

ge (2006).

Elle enseigne également dans diffé-

rents établissements : universités,

écoles d’art, écoles d’architecture,

centres chorégraphiques.

http://figureproject.com
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